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L’objectif de cette brochure
est de faire connaître le patrimoine religieux

de la municipalité de Lac-Etchemin.

Une première partie vous présente
différents bâtiments religieux, riches et

dignes d’intérêt et vous en explique
le contexte historique.

La deuxième partie
localise les croix de chemin

et en dévoile l’histoire.
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Quatre (4) communautés religieuses différentes
résident sur le territoire de Lac-Etchemin :
la communauté catholique, les Témoins de
Jéhovah, l’Église du Seigneur Jésus-Christ

et l’Armée de Marie.
Ce patrimoine religieux est varié. 

LA COMMUNAUTÉ CATHOLIQUE

Le presbytère
195, 2e avenue

La construction du presbytère se termine
en 1892, trois ans avant la construction de
l’église. Véritable monument historique,
le presbytère se situe parmi
les plus vieilles bâtisses
de la municipalité.

Ce bâtiment est agrandi et
rénové quelques fois.
Deux photos illustrent l’ampleur
des travaux effectués. 
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L’église
199, rue du Sanatorium

En 1867, une chapelle en bois de
40 pieds sur 32 (12,19 m X 9,75 m)
comprenant jubé et galeries
latérales est construite. L’abbé
François-Xavier Méthot,
missionnaire et premier curé de la
paroisse, met en place ce lieu de
culte. Cette chapelle ne satisfait
pas les attentes de la communauté
qui, en 1889, présente une requête
pour construire une église et
un presbytère.

En 1895 le site de la construction de 
l'église est choisi. L'église et la
sacristie sont localisées parallèlement
au chemin pour raison d’économie. 
Le curé David Ouellet surveille
les travaux de construction qui
se terminent le 29 octobre 1895.

Puis c’est la traditionnelle cérémonie
de bénédiction. La paroisse compte
alors 1 500 âmes. Afin d'ornementer
l'église, les autorités sollicitent
une contribution annuelle
de 2 $ par famille.



6

Les cimetières

Le premier cimetière est localisé au
nord-est de l'église. Le 10 octobre
1867, la première sépulture est celle
de Rose de Lima Faucher, âgée de 25 ans.
En 1876, le cimetière est agrandi et orné
d’un calvaire. En 1910, un second
agrandissement a lieu dans la direction
sud-est, ce qui permet d’y inhumer les
corps jusqu'en 1938, année où il est
agrandi pour une 3e fois sur une largeur
de 75 pieds (22,86 m). Il est alors limité
par une clôture de fer forgé  fabriquée
par un artisan de Saint-Joseph-de-Beauce.
Une grande partie du projet est réalisée en corvée.

NOUVEAU CIMETIÈRE
En juin 1961, la fabrique de
Sainte-Germaine acquiert le terrain
d’un nouveau cimetière de M. Émile
Ferland. Elle agrandit sa superficie
en août 1964. La construction du
charnier est réalisée par M. Eudore
Pouliot en 1976.  Le 7 juillet 1977,
M. Joseph-Damasse Bégin est inhumé
dans le lot de la station du chemin
de croix XII. Dans ce cimetière,
les lots sont regroupés par familles
plutôt qu’individuellement comme
au premier cimetière.
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Le Sanctuaire Notre-Dame d’Etchemin
603, route du Sanctuaire

Sur les berges du lac Etchemin en 1952, l’abbé Adrien Ouellet fonde
le Sanctuaire Notre-Dame d’Etchemin qui est, en réalité, une
chapelle. Jeune prêtre affligé d'une maladie grave, l’abbé Adrien
promet à la Vierge Marie d’ériger un sanctuaire en son honneur s’il
recouvre la santé. Son vœu est exaucé et il réalise sa promesse.

Le style original et typiquement canadien du Sanctuaire
Notre-Dame d’Etchemin est conçu par M. Jean-Berchmans Gagnon,
architecte bénévole de Thetford-Mines. La chapelle est construite
entièrement en bois par MM. Auguste et Lucien Bernard, maîtres
menuisiers locaux. En 1952,
le Sanctuaire Notre-Dame
d’Etchemin est inauguré.

Depuis 60 ans, ce sanctuaire,
oasis de fraîcheur et de paix,
accueille des milliers de
pèlerins provenant des
paroisses environnantes, du
Québec, du Canada et aussi
des États-Unis.

Depuis 2002, plusieurs
évêques viennent, par leur
présence et leur prédication,
encourager la continuité de
l’œuvre du Sanctuaire
Notre-Dame d’Etchemin.
La vocation du Sanctuaire
s’élargit aussi, car des
activités culturelles s’y tiennent: concerts,
symposiums, etc.
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SALLE DU ROYAUME DES TÉMOINS DE JÉHOVAH
1536, route 277

La présence des Témoins de Jéhovah dans les
Etchemins date de l’année 1976. Leur première Salle
du Royaume est située au 1233 route 277 à Sainte-
Rose de Watford.

En novembre 2001 la présente Salle du Royaume
est inaugurée au cœur des acti-
vités de la municipalité. Conçu de
façon pratique, le local, qui peut
accueillir plus de 150 personnes,
est un lieu de discussions
bibliques hebdomadaires
et d’enseignement.  

ÉGLISE DU SEIGNEUR JÉSUS-CHRIST 
301, rue Cloutier

L’église du Seigneur Jésus-Christ
s’inscrit dans le courant de la réforme et des
Réveils qui la suivent, croyant profondément à
un essentiel retour à Dieu et à Sa parole.
Le 301, rue Cloutier est un lieu de culte
d’adoration, de rencontres d’études
bibliques et de réunions
d’évangélisation.

Elle a vu le jour
en août 1986.
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Le Centre eucharistique et marial Spiri-Maria voit
le jour le 25 mars 2000. L’édifice, couvrant plus de
15 000 mètres carrés, comprend une chapelle centrale
et deux ailes (Alma et Pietro) qui permettent d’accueillir
des personnes désireuses d’y faire une courte
retraite spirituelle. 

Cet édifice et ceux qui lui
sont adjacents tiennent
lieu de siège social à
l'Armée de Marie, œuvre
fondée en 1971 par Mme
Marie-Paule Giguère qui est
originaire de Lac-Etchemin. Elle est aussi la fondatrice
de quatre autres œuvres dont la Communauté des Fils et
des Filles de Marie dont des membres ainsi que des laïcs
résident en ce complexe.

LE CENTRE EUCHARISTIQUE ET MARIAL SPIRI-MARIA
626, route du Sanctuaire
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L’histoire des croix de chemin

La présence de sept (7) croix de chemin est un élément caractéristique
important du patrimoine religieux de Lac-Etchemin. À l’origine,

huit (8) croix sont réparties dans l’ensemble de la municipalité, mais
la croix de chemin du Détour est enlevée lors de l’élargissement

de la route en 1948. 

La croix de chemin est un monument  religieux de tradition catholique.
Lorsqu'un croyant passe devant elle, il fait le signe de la croix ou baisse
la tête en signe de respect. La tradition veut que le curé de la paroisse

bénisse la croix de chemin dès sa plantation.
Et si  la croix se détériore ou se brise,

elle est aussitôt remplacée.

La croix de chemin rassemble les fidèles pour la prière. Si l'église est
éloignée ou difficile d’accès, les habitants du rang se regroupent devant
la croix pour réciter les prières publiques. Les croix de chemin servent

également à commémorer un événement religieux, demander une bonne
récolte ou  remercier le Seigneur pour une demande exaucée.

Les croix de chemin se définissent selon trois grands types :
les croix simples, les croix aux instruments de la Passion

et les calvaires arborant le corps du Christ. Ces croix
sont parfois réalisées par un artisan de renom.

Qu'elles soient de fer, de bronze ou de bois,
les croix de chemin portent des secrets... 

Parfois, elles révèlent de mystérieuses histoires.
Elles sont plantées près des routes

pour des raisons aussi variées
que les types de croix.
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LA PREMIÈRE CROIX DE CHEMIN :

La croix du Grand-Rang 

Une mystérieuse histoire raconte qu'au
Grand-Rang, il y avait une maison hantée
près de laquelle la croix du Seigneur
fut placée pour protéger les gens.
En effet, avant l’érection de cette croix, 
des phénomènes paranormaux y auraient été
observés par plusieurs habitants. 
Therrence McCaughry, qui ne croyait pas à ce
genre d'histoires, changea d'avis le jour où
«il passa tout bonnement devant la maison,
dans le noir total, entendit un fracas
épouvantable et sentit qu'une pierre énorme
s'était abattue juste devant lui…» 
Cette maison était habitée, dans le passé,
par une famille dont le père était alcoolique
et colérique. La rumeur circulait que son
épouse devait demander de l'aide pour le
calmer. La cessation de ces phénomènes
coïncida avec un événement particulier : en
travaillant dans les ruines des fondations de
la maison, on découvrit les ossements d'un enfant. 
Après la venue du curé, le corps  fut inhumé au cimetière 
et une croix de chemin fut érigée près de ce lieu. 

Cette croix de bois, de style très simple, fut remplacée en 1980
par une croix de fer. Elle fut confectionnée par M. Raoul
Bédard de Sainte-Germaine-Station.

Son style  présente une version miniature de la croix
du Mont Orignal.
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La croix du Sanctuaire

La croix du Sanctuaire se situe près de la
route du Sanctuaire autrefois appelée
Grande-Ligne. Il s'agit d'une croix sobre de
fer, placée sur un point  dominant le lac,
face à la municipalité. À l’origine, cette
croix était illuminée, mais suite à de
nombreux actes de vandalisme, le projet
d’éclairage fut abandonné. Cette croix fut
commandée par les Chevaliers de Colomb,
conseil 2988, et confectionnée dans un atelier
de Saint-Romuald. Elle fut bénie par Monseigneur
Hilaire Chouinard le 29 juin 1952.

La croix du 5 e Rang

La croix du 5e Rang fut érigée par M.
Émile Drouin vers 1945. Il s'agissait en
quelque sorte d'un ex-voto : une chose
que l'on donne ou fait  lorsqu'un vœu est
exaucé. Dans ce cas, le fils de M. Drouin,
Robert, n'avait pas été contraint à aller
au front lors de la deuxième guerre
mondiale (1939-1945). Cette croix fut
remplacée successivement par la famille 

en 1967 et 1985.  Cette croix blanche
est surmontée d’une petite croix

noire et  ornée d’une niche
abritant une statuette. 
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La croix de
la route du Golf

À l’intersection du 5e rang et de la route
du Golf, une croix fut érigée en 1906. Elle
aurait été bénie par le curé Victor-Thomas
Lauzé cette même année. Elle fut rem-
placée par une autre croix qui  fut bénie le
23 septembre 1923. En 1987, à la demande
du curé André Poulin, une troisième croix
de bois, au style sobre, sans ornement, fut
plantée. Une quatrième croix fut construite par
MM. Bernardin Cloutier et Paul-Émile Gagnon et bénie par
Monsieur le curé André Poulin le 27 juillet 1995. Enfin en
2011, MM. Viateur Turmel, Bernardin Cloutier et Georges
Rochefort remplacent la croix et lui gardent son style.

La croix du 8 e Rang

La croix du 8e Rang fut plantée en 1940
par M. Joseph Côté. Chaque dimanche
vers 15 heures, les fidèles du rang y
récitaient le chapelet. Pendant le mois de
Marie, ils  s'y réunissaient chaque soir à
19 heures afin de réciter le chapelet et
chanter des cantiques à la Vierge. Cette
croix est particulière pour les éléments
décoratifs qu'elle comporte : des objets
symboliques comme l’échelle, la couronne
d’épines et la lance placés sur la traverse.
De plus, cette croix, ornée d’une niche,
repose sur un socle.
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La croix du Mont Orignal

En 1914 sur le «Morne», appellation d’époque
du Mont Orignal, une croix de bois fut érigée.
Des citoyens de Saint-Léon-de-Standon
auraient pris cette initiative. Durant la
décennie suivante, la croix fut remplacée
par une autre similaire. 

Soumise aux aléas du temps,
elle s'écroula en 1955.
Deux ans plus tard, le curé Joseph Nadeau
sollicita la somme de 4000 $
parmi les populations de
Sainte-Germaine et de Saint-Léon
afin d’ériger une nouvelle
croix de fer.

Cette croix a une hauteur de
75 pieds (22,86 mètres).
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La croix du 10 e Rang

Au 10e Rang, la croix a une structure
similaire à  celle du 5e Rang. Construite
à la demande du curé Paul Veilleux
en 1985, elle fut bénie par le curé
André Poulin la même année.
M. Donald Asselin réalisa cette croix.

D e nombreuses croix de chemin jalonnent les routes du

Québec; elles témoignent d’anciennes pratiques

de la population de confession catholique.
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• Photo de la page couverture  (source : Stéphanie Cloutier)

• Page 2  (source : Emmanuelle Breton)

• Page 4 (source : Album souvenir – Jubilé d’argent du ministère paroissial de Monseigneur

Hilaire Chouinard 1954 – page 21 et Site web de la municipalité)

• Page 5 L’abbé François-Xavier Méthot  (source : Roseline Bouchard – travail de recherche

été 2007)  Église (source : site web de la municipalité)

• Page 6 vue partielle du cimetière près de l’église et le calvaire
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Nouveau cimetière (source : Emmanuelle Breton)
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